
Le second semestre
1997 a connu une im-

portante consolidation de notre environnement de
calcul de haute performance. 

T R A I T E M E N T E T S T O C K A G E

L’installation du nouveau robot Grau ABBA/E a ac-
cru notre capacité de traitement et de sto c ka g e
des données qui était critique jusqu’alors. Elle est
passée de 10 à 200 Téraoctets en ligne. Cette évo-
lution était indispensable pour libérer certains pro-
jets to talement asphyxiés par l’ancienne pénurie.
Par ailleurs, un appel d’offres est en cours afin
d’équiper IDRIS d’une seconde machine fichiers,
très performante et adaptée aux évolutions de
n o t re environnement de calcul attendues entre la
fin 1999 et le début de 2000.

C A L C U L I N T E N S I F

En ce qui concerne le calcul intensif, la mise en ser-
v ice d’un supercalculateur ve c toriel  Fuj itsu
VPP300, doté de 6 pro c e s s e u rs et de 12 Go de
m é m o i re, a assuré le re n fort du calcul ve c toriel -
dont la demande est sans cesse croissante - et a
introduit une nouvelle architecture parallèle à gros-
se granularité vectorielle en technologie CMOS. Les
qualités et la pertinence de cette machine font au-
jourd’hui l’objet d’études et de réflexions approfon-
dies pour nos évolutions futures.

D E M A N D E S D E R E S S O U R C E S

Autre fait significatif : les demandes de ressources
pour 1998 pours u i vent leur ascension dans to u s
les domaines et sur toutes nos machines : calcul
ve c toriel, scalaire, para l l è l e. Pour exe m p l e, la de-
mande sur T3E qui a dépassé les 2 millions
d ’ h e u res monopro c e s s e u r. Comme nous le présa-

gions, notre machine parallèle est pleine après un
an de service. Le parallélisme massif est aujour-
d’hui un outil de production scientifique quasiment
banalisé. De nouveaux projets continuent de
naître, et plus particulièrement sur T3E et VPP. Il ne
me parait pas trop audacieux de prétendre que
cette évolution est en partie nourrie par celle im-
portante de l’équipement informatique « mi-lourd »
(la méso-informatique) qui contribue incontestable-
ment au progrès du calcul scientifique de haute
performance.

N o t re discipline semble donc très bien se porter.
Notre environnement de calcul est toujours concur-
rentiel mais pour combien de temps ? Le maintien
de notre compétitivité nécessite une remise à ni-
veau entre la fin de ce siècle et le début du nou-
veau. Des études et enquêtes destinées à cerner
les besoins scientifiques sont déjà engagées en
é t roite concertation avec nos instances de tutelle,
c’est-à-dire, les directions scientifiques du CNRS.

C E N T R E D ' E X C E L L E N C E

Cependant, IDRIS demeure surtout et avant tout un
centre d'excellence en informatique scientifique. Le
maintien de notre compétitivité passe également
par un renforcement de la qualité de nos services à
forte valeur ajoutée comme l’optimisation des
codes, la vectorisation, la parallélisation, la visuali-
sation, la formation, etc. et aussi, par un élargisse-
ment de notre activité dans les domaines de la re-
cherche et développement et du transfert de tech-
nologie.

Bon calcul scientifique en 1998.

V. Alessandrini
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U J I T S UF
D E S C R I P T I O N

Le calculateur Fujitsu VPP 300 installé à l’IDRIS l’été
dernier et ouvert aux utilisateurs à la rentrée 97 est une
machine multipro c e s s e u rs à arc h i t e c t u re ve c torielle et
mémoire distribuée. Cette architecture est donc « hybri-
de» entre celle des C90 (multipro c e s s e u rs ve c toriels à
m é m o i re partagée) et celle du T3E (multipro c e s s e u rs
scalaire à mémoire distribuée). Du point de vue des évo-
lutions à venir, cela a d’ailleurs un intérêt tout particulier
qui fera l’objet d’investigations spécifiques  de notre
part, en pensant notamment au re n o u vellement de
notre parc de machines, prévu pour la fin du siècle.

Notre modèle comporte six processeurs, ayant chacun 2
Go de mémoire et une puissance théorique de 2,2 

GFlops/s. On constate donc immédiatement que la puis-
sance globale de notre machine équivaut à celle de nos 
deux C90, et que les travaux passant sur le C94 doivent
p o u voir s’exécuter sans obstacle sur un processeur du
VPP, qui a la même taille mémoire.

Du fait de sa technologie CMOS, le rapport perfo r-
mances/prix d’une telle machine est exceptionnel, mais
ceci doit être modulé par le fait que tout son potentiel
de puissance vient de son unité vectorielle, alors que sa
technologie mémoire est re l a t i vement lente, justement
par choix économique, et que son unité scalaire est tout
juste équivalente à un PC d’aujourd’hui. Il est donc im-

p é ratif de travailler à l’optimisation des
c o d e s, en améliorant les accès mémoire et
en essayant à la fois d’augmenter les taux de
vectorisation et la longueur des vecteurs.

L’ e n v i ronnement logiciel comporte les
grandes catégories attendues : compila-
t e u rs C (et prochainement C++), Fo r-
t ran 90, HPF, outi ls de débogage et
d ’ a n a l yse de perfo r m a n c e s,  biblio-
thèques scientifiques BLAS, LAPAC K ,
S c a L A PACK, Fujitsu, IMSL et NAG, bi-
bliothèques d’échange de messages
PVM et MPI (1.1, la ve rsion 2.0 deva n t
arriver très prochainement), quelques lo-
giciels de chimie dont notamment Gaus-
sian.

Notons aussi que, si dans une configura-
tion comme la nôtre la plupart des appli-
cations exécutées le seront en mode mo-
n o p ro c e s s e u r, des machines de ce type
p e u vent également traiter très efficace-
ment des travaux multipro c e s s e u rs, à
travers un réseau aux performances très
élevées.

Pour de plus amples détails sur tous ces
aspects, nous vous invitons à vous repor-
ter à nos pages Web re l a t i ves au VPP
(description de la machine, supports de
cours, FAQ, etc.).



P R E M I E R B I L A N
D ’ U T I L I S A T I O N

Plusieurs dizaines de projets scientifiques sont déjà ac-
tifs sur le VPP, et certains sont déjà en phase de produc-
tion depuis plusieurs mois. Pour ce qui est du portage,
on a pu constater de grandes disparités de situations,
mais il est toutefois facile d’en tirer les enseignements :
si les codes sont écrits en re s p e c tant strictement les
normes existantes (essentiellement les normes ISO For-
tran 90 et ANSI C pour ce qui est des langages, et IEEE
pour ce qui est de la représentation des nombres), alors
les problèmes potentiels sont très re s t re i n t s. To u t e fo i s,
comme nous avons pu le constater en aidant un certain
n o m b re d’utilisateurs à re n d re leurs codes opéra t i o n-
n e l s, le travail de portage peut être conséquent juste-
ment dans les cas où de multiples extensions spéci-
fiques à un constructeur sont utilisées, demandant à
trouver au coup par coup une solution de conversion ou
imposant une réécriture.

Pour ce qui est des performances, et comme on l’a déjà
souligné, la puissance potentielle de cette machine est
remarquable. Néanmoins, notre expérience sur plusieurs
d i zaines de projets montre clairement que celle-ci ne
s’obtient pas sans efforts. En général, le premier passa-
g e, lorsqu’il se compare à un temps de référence sur
C90, est très décevant, se situant régulièrement dans
une fourchette de 2 à 10... en faveur de la machine SGI-

Cray. Toutefois, grâce aux outils disponibles et surtout à
la connaissance précise des caractéristiques du calcula-
teur et à l’expérience accumulée, des progrès impor-
tants vo i re specta c u l a i res peuvent être obtenus en
quelques heures ou quelques jours de travail. Il est bien
évident ici que le service d’assistance de l’IDRIS peut
vous faire bénéficier de son expertise, résultats de plu-
s i e u rs mois d’expériences effectuées qui plus est au
contact fréquent des ingénieurs de Fujitsu France. C’est
ainsi que, dans la quasi totalité des cas que nous avons
t ra i t é s, le rapport de performances finalement obtenu
vis à vis du C90 a été dans la fourchette attendue de 1 à
2 en faveur du VPP, avec parfois une efficacité intrin-
sèque plus que satisfaisante sur des applications com-
plètes (jusqu’à plus de 800 MFlops/s sur un processeur).

Le bilan global que nous pouvons tirer après ces
quelques mois est donc très positif.
Au cours de cette année, nous allons poursuivre de fa-
çon très soutenue notre effort d’aide au portage et à
l’optimisation des codes, et nous allons aussi effectuer,
pour préparer l’avenir, des évaluations du « rendement »
global de ce type de machine lorsqu’un ensemble de
travaux, à la fois mono et multiprocesseurs, sont simul-
tanément actifs.

D. Girou
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t o c k a g eS
Afin d’accro î t re la capacité de sto c kage du serveur fi-
chiers Maia, IDRIS s’est équipé en juillet  1997 d’un ro-
bot de sto c kage GRAU Sto rage Systems de type AB-
BA/E.

De fabrication allemande, il offre la possibilité de stoc-
ker et de manipuler plusieurs types de médias de stoc-
kage.

Entré en service début septembre 1997, ce robot a
permis dans un premier temps de re p re n d re les cas-
settes D2S du robot Emass Datatower livré avec le ser-
veur fichiers et dont la capacité de 5.6 To était devenue
insuffisante.

En affectant une partie du nouveau robot à Maia, la ca-
pacité totale de stockage dans l’espace actif a été por-
tée de 10 To à 30.8 To. Sa configuration robotique ac-
tuelle est la suivante :
Robot GRAU :
- 1056 emplacements pour des cassettes D2S d’une
capacité unitaire de 25 Go, soit au total 26,4 To
- 84 emplacements pour des cassettes D2M d’une ca-
pacité unitaire de 75 Go, soit au total 6,3 To
- 4 lecteurs ER90 qui peuvent lire des cassettes de ty-
pe D2 avec une vitesse de transfert de 15 Mo/s

Robot StorageTek :
- 5600 cassettes 3490 de 800 Mo chacune pour une
capacité totale de 4,4 To

- 8 lecteurs de type 3490

On stocke dans le robot GRAU les fichiers de l’espace
actif qui font plus de 70 Mo, les sauve g a rdes des es-
paces permanents (HOMEDIR) et on y effectue les opé-
rations d’arc h i va g e. En plus des 1056 emplacements
D2S, on dispose en effet de 84 emplacements pour
l ’ a rc h i ve. La plupart des cassettes arc h i ves sont sto c-
kées hors robot car ces emplacements sont insuffisants
pour toutes les cassettes archives.

L’espace de sto c kage disponible dans le robot GRAU
suivant les types de médias les plus récents disponibles
sur le marché (exemple : IBM 3590) peut dépasser
160 To.

Le robot GRAU actuel n’utilise que partiellement les
emplacements disponibles aussi bien pour les lecteurs
que pour les médias. Ainsi par exemple, 5760 empla-
cements supplémentaires sont disponibles pour un mé-
dia de type cartouche 1/2 pouce (fournissant ainsi un
espace supplémentaire pouvant aller jusqu’à 160 To).

La capacité de stockage non utilisée aujourd’hui est ré-
servée pour le futur serveur fichiers. On pourra à l’aide
du robot GRAU assurer plus facilement la tra n s i t i o n
entre l’actuel et le nouveau serveur de fichiers.

R. Medeiros



Serveur Web d’IDRIS  (http://www.idris.fr)

Vous y tro u ve rez toutes les informations utiles concernant IDRIS, les cours, des docu-
m e n tations et des FAQ ’s sur l’utilisation des différentes machines de l’institut, etc .

Renseignements pratiques

Qui joindre à l'IDRIS :
La direction 01 69 35 85 85

et dir@idris.fr
Le secrétariat 01 69 35 85 05/85 01

et secretariat@idris.fr

L’assistance 01 69 35 85 55
et assist@idris.fr

Le pupitre 01 69 35 85 30
Par télécopie 01 69 85 37 75

Directeur de la Publication
Victor Alessandrini
Rédacteur en chef
Thierry Goldmann

Merci de photocopier et de renvoyer cette demande à :
IDRIS - Bat. 506 - B.P. 167 - 91403 ORSAY CEDEX - FRANCE
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e w sN 
Le 19 novembre 1998 au Palais des Congrès, Porte Maillot Paris.

La célébration du 5ème anniversaire d'IDRIS nous conduit à faire le point sur l'état de l'art en calcul scientifique de
haute performance. De nombreux conférenciers étrangers (le colloque se déroulera en langue anglaise) ont déjà
confirmé leur participation. De plus amples renseignements et le programme du colloque vous seront communi-
qués dans le prochain numéro et sur le serveur Web d'IDRIS.

CENTRE NATIONAL 
DE LA RECHERCHE 
SCIENTIFIQUE

Formations IDRIS 

9 mars Langage C..........................................................................................................................5 jours 
16 mars Introduction au parallélisme sur Cray T3E..........................................................................1 jour
17 mars Optimisations sur Cray T3E ..............................................................................................2 jours
19 mars Parallélisme de données via HPF ........................................................................................1 jour
20 mars Bibliothèques scientifiques parallèles.................................................................................1 jour
23 mars Applications scientifiques du langage C++ .....................................................................2 jours
25 mars Visualisation : module AVS de base...................................................................................3 jours
30 mars Visualisation : module Introduction/Serveur......................................................................2 jours
28 avril Visualisation : module AVS avancé ....................................................................................2 jours
4 mai Introduction générale à l’IDRIS ...........................................................................................1 jour
5 mai Optimisation et bibliothèques (calcul vectoriel) .................................................................1 jour
6 mai Utilitaires d’analyse et de débogage (calcul vectoriel)........................................................1 jour
7 mai Ateliers C90 et VPP (calcul vectoriel)..................................................................................1 jour
12 mai Langage Fortran 90...........................................................................................................3 jours
26 mai Calcul parallèle : MPI.........................................................................................................3 jours

IDRIS assure également des cours en province, toutes les demandes doivent être formulées à dir@idris.fr.
Pour toute inscription et renseignement complémentaire sur le calendrier ci-dessus, consulter le Web à l’adresse
www.idris.fr/data/cours/cours-IDRIS.html ou contacter le secrétariat de l’IDRIS au 01 69 35 85 01 ou par messa-
gerie à  secretariat@idris.fr

Documentations IDRIS

Nouvelle note technique disponible : NT 25 Utilisation d’ADF à IDRIS

Colloque IDRIS : "HPCN : Towa rds the 21s t c e n t u r y "


